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Ferdinand Hodler: L'importance du dessin

Quel que soit le but auquel le peintre veut atteindre, il ne
le peut sans la forme, laquelle est une condition forcée. On
ne peut s'exprimer sans elle, rien n'est visible sans elle. On
peut dire qu'elle affirme les quatre cinquièmes de la ressent-
blance: la configuration de tous les corps, l'espace, l'état in-
time de l'âme - et cela sans aucun secours de la couleur.
Il suffit d'examiner tous les dessins, gravures, photographies

pour s'en convaincre. La forme est aussi commune à tous
les arts plastiques: sculpture, architecture, peinture. Elle est
l'élément le plus expressif; elle a, comme la couleur, un
charme séduisant. La ligne droite, le carré, la circonférence,
quand on en connaît la portée, sont des figures qui vous
impressionnent. Nous sommes aussi presque mieux armés

pour la reproduire, car notre moyen d'expression corres-
pond plus exactement à l'élément que nous reproduisons.
Elle est aussi dans la peinture sujet à moins de déceptions

que la couleur. La forme est l'expression extérieure d'un
corps, l'expression de ses surfaces.

De tout ce qui précède jaillit l'importance du dessin dont
le rôle est de représenter la configuration des choses. L'élé-
ment dont le dessinateur dispose pour reproduire la forme,
c'est le trait et la surface plane. A lui seul, le trait exprime
l'infinité. La forme de chaque objet, telle qu'elle se présente
à nous, consiste en un contour extérieur et en des formes
intérieures. C'est là une des conséquences de notre point de

vue, car en réalité toutes les surfaces du corps sont ex-
térieures. Le contour non seulement exprime les largueurs,
les élévations et les profondeurs d'une figure, mais il a en-
core un caractère d'ornementation, d'architecture, par ce
fait qu'il se détache nettement des corps environnants ; mais
ensuite surtout par une recherche - et c'est la que surgit la
puissance de certains maîtres. Le contour de l'homme se mo-
difie selon les mouvements du corps et il est, à lui seul, un
élément de beauté. Il y a presque toujours chez l'artiste une
longue lutte pour cette double recherche: d'exprimer d'une
part la logique du mouvement et, d'autre part, faire ressor-
tir la beauté, le caractère du contour. Le trait exprime donc
toutes ces choses. - On fait jouer aujourd'hui le beau rôle
au contour : on affirme son trait et, du fait de cette affirma-
tion, il devient ornemental. On peut dire que l'art décoratif
devient de plus en plus ornemental. Mais surtout les maîtres
ont ce caractère commun de détacher nettement la figure
dans son ensemble et de rechercher la beauté des hgnes dans
le contour; ils opposaient de grandes hgnes à des courtes,
tiraient parti des mouvements et des divisions du corps hu-
main, enfin en exprimaient le côté rythmique.

L'étudiant (1875)
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